
M feotM, obMtiM 4« «OUlMf, botthiM;4lMti 
«rlM*. Tattte t  n. «  « iH  

rM, uhi'nw* BOii* coopte r4Mmm«ot« t m i.
KM pefntQ. f l^ t  bottbé, hM tU  

nl^nae, mentoo pttit, oreUTM fietitM. ri-

Ud« en̂ n»Me ••t «overU.,
Canom motiHm. — On procéda m m o 

meot »u iMoMoUgf H n  M w rfM M »! i -  
!• port d« d«ox e«noBt inoottrM de 30,000 
tonnM ebeoin (M,MO tant le« aflOU).

Cm pièMt d’MUl«rii, n i  proviennent de 
la batteila d’expMeacee da CMaU, seront 
proobaliMBMst «barciM i  bard d'un tiana- 
port, f k  doii kaaeadolra 4 U  Roefaelle.

aâaltiret «ont ... 
qoMledMaMSrviUe, •*. «prte eelvi tlgiiaU plu 
baat. IMderaierle vn eontnint* d'«a eeai- 
uier aâ MeoBt, m  U JtUiote du nwi. U
■itur VtD Dooren zutfhan», de 46 «n». ea« 
vrl«r potiar. daneunol i  Lilla, raa da Pauboarg- 

Pmè»w*d»4oa6 été éf«e& 
• la dama Maria Simoa, 38 ana. «poaia da 

. ouvrier ail'
___ l,aaUr6ti*f laltoiiA,

•aa * labeAle. Ce Mopia irr^ultor t'a 
é i cacliar la délit qatlui aat reproebé, 

lie ont (ait tout dwi dei aveui «omplets.
— V»l. -  Aprèa afolf toI4 le M mar .. 

Dier pluiieare effa  ̂ d'^MUanaot «t da l'argeat

æirlaaaM e« a»a«r Gcfflééet Bmfla, eh«r qiri elle 
t wrraale. la nommée Jalia Bracq, pianail k

([«ndamerle reefaeedM » 
BMTeaa vol, à Men 
prijaiice de U d*me

I^atwrde la iUpabliqae, à Bétbane, par Mt 
«iore Dofave. époaaa B«my, aerranta ehea 
Devin. tMreb>B^eillaur. rue Sain(-l.teer. 
Leaa. la Medanneria a draaaé procéa-Térbal po 
^iléra et eoiiplfem A la ebam da ; Alfred Bu. 
M, MO époux, et «̂ lémentina Letournenr, famme 
Gltta. mènâ ftee, qulvir»toot narilaiemant cfcexlC. 
Deaeamps. aejMigtate. rue de la Pais,

liBMvkai. — Àfrettion. — Reranani faa 
?iaéoq*. ptaawwraiBdi^utfortemantJria

HéS^^îSari^ toiu ̂ da
10,  repmebee

pu (oarnir. 
■>Üoupig«|r.

_________ _ , . - ______ _ja co>|u£te.
>ii Mre tar le» tnaaa dei coapabiei.

Mt TictiMN de e.
«rjit qua4eain>lTidua b̂ bilanl Uerain- 
La lyndihaerl  ̂ q'il vient d'oavrir '

LE  DitAMffe DE BR UAV
e. et

-  ....  ...............- . _ ...... , oat
gultté leacorons.de U f< _ ,
8 heurea du toir, poar retoarner 4 Béthaae 
en voitara.

M. le dactMU Haomal a examiod rintd* 
rieur de la tMa de ia vietime. La Uenore n’é 
tait pas arave 4 roHffine et ai ui 

-ét^ap ............................avait ét̂ aaeeitdt, il était, pafalt-il.
P O «U > ./d\ «

La f  «mme Ifontatla, qui a été laissée en 
berté, sera probablantent pouraoivta devant 
e tribunal «orrecHonnel poor eoops et blea- 
Bures ayiMkt oeeaaionné la mort sans i'intan* 
tloQ de là dàaaer.

Aire. •» U t deax aseadroni da 31e dragontont 
été paiaéa ea revoe aa Champ de Mara, parle gé- 
nérdBèdo(.aai aat arrivé de UUa par te trata de 
midi 46. Les troopea étaient en tenne da mot>iliaa-

L ’AFFA IR E  8 IR U O O T 1 N

Benooien. ne a Aire, te lo jni 
Cbarlô e-Josepb Bonval, ancien i 
nospteai 4 A t», iûculp* da faox, _ .  _ 
faux et d*aou8 de coofianee. Ces mandata 
d’arrét, aiiuil «ue le sigoalemant de Serlootea 
ci-apràa <mf éû laneds dans toutu Jea dlnc* 
tions : Agé Se 43 ans, taille 1 ra. 73̂  chevem 
ebataina foac4e grisonnant», moasttscbe fia# 
de méma duaég«, yanx bleus tirant sur la 
ari», menton de galoche, forte corpotenee, 
pèse environ 100 k t lo ^

T V A X J X

Tribuntl C orrKtionntl d » U ll»
0«tr«fe aux bonnas B«e«rs. >- Il y s quel

ques joure.dea agents de police de aerviee à la bras
serie Becker surpranaieol un samelot. le nonmé 
Jul«t Dutertre. an moment o4 il mettait eo veoU 
dea photographias d'aae obaeénité révoltante.

Coadolt â fa pamsnence et de U «a parqnel, 
Datorire a eomparu bier. devsnt la trihnaal eorree- 
tionnel. n a été coadamoé. quî que a’ajrant pat de 
eaaler Judidaire, à qaatre moit de priaon et 16 fr. 
d'ameade.

Una volansa. — Dapals environ six nois, M. 
Samareq Emeat, horlofar, demearaat à Roabaix. 
•Dplojait comma Itaaiveuse la nommée Marte 
Oebin. femme DSbuek. 90 aos. et à plusieurt re
prisât, il avail constaté 1a ditparitfon da nnné> 
raira. Ut aoupcoaa a'élant portés sur la ieastvanae. 
U réaolut d'employer un moyen qui, quoique bien 
vieux, ast toujoura infaillible. Il marqua plusieurs 
piéesi de dix eaoliBMa i  l’aUs d'oa e»apde kme 
•I les déposa dans soa porta«imBaia. U  iS awrs 
demiar, ayaot de noaveaa été victime d’ua roi, U 
fouilla Marie Ocbln et. daas l'uns de see poshea. M 
retronva qualques-aata des pMees msrquées.

Datant eta Mtmm (rrlfatables, U valeasett 
des svan sompUts. Uls a éU condamnés A »  mois 
de piiSQB.

Tri 4 Wasanahai -  Msrdi dernier, to a»r4|> 
champêtre de WasqtfehAl, ea faisant aa to S ^  
rancoatrait sur le chassla dit da « Nglr Bonnet » 
trots tndividai don! t’aa aarWt aa sae coalseiiit 
na lapin. Lear ayant dshaadé d'où niovea»tt ee 
l^n, deax d'antre aux MtraalU (tofSAtSvârs 
aftmM tendit qua le trobléaie. ua aarnsU Baâe 
ffllmist, M ant. macoa. expliquait au garde qoe 
r&sialproteaaild^vol cmmls4 W f-—- * 
n  oBvraat is sac, qusils ne fat pas u ‘BA oBvraat is sae, qusils ne fat pas U stajUrâ tlOB 
du Raida-ehupéira en tasoonaWnt tom psopte 
kpu. to sMt qa'il possééAt et qn'U esUme 41 fr. Il 
"amSattsâ*^ voleor q«i ast sxpalsé en état 

Verhatot a* élé condamné 4 «n aa et na joar de 
risoa.

, ̂  Contravaatloa 4 la poUoe d«a chamln» da
: fsr. — Le viagt man damier, la sieur Louis Forge, 
to sas, euployé de eommerce, s elielaé sa cbsnla 
de fer. to tra)et de LUle A Roabaix. aves aa Mltot 
aértmé. Poarsoivi par U compagnie da chemin de 
fer du Nord, i) a été condaaaoé par défaot A S5 fr. 
d'ameade, 0.U c. de dommagas-intéréta at A i'afll- 
cbtge du jugement dant lea gares AW scemptoires 

Autras condamnations : ZMeunavlUe Pierre, 
uaçoo. demeurant à Uondaceart, 8 Jouft de priaon 

voi d 'u l^  numéraires A Fhatomi.in —pour vol

B tfor, 34 tnt, mouleur ea fer, (eut daux demearaoti 
Bopbait, chacuo 8 jonrt de pritoa et 16 fr. d’am. 
paar «oup* réoiproqctet — Oattave Uavttaquetta. 
iO au. gacior. 15 jours et 16 lr.. Bonchae Louis.» 
aon. marchand de chiflbnt, 1 moia et 16 fnuuja; 
Duthoit Eliaa, 19 «na. ouvrière de fabrique. 15 J. 
et 16 fr. pour -  J.-B. KestaUn. »  fr. pour 
bris el outraget Jaan DocaUllon, 4 b ' 
vot — LerougA Emile, 8 jeura et 31 f

L e  doctmur C H BR V IN  onvrira 4 Lille, 
Hdtei de l’Eorope, le S7 avril, ses oours 
aonneU paur la cura du bégaiement, du

Oaié Pasdora, rae

Ct^mâ lhroHiM.-TeM toa »otrs 4 S 
wsAe repréesntatloQ. ^

• K«nacaria da domptanr do Balftitit.
Tous les s ^  A 6h. ir

UH.K
_MBa4ae.>D»10he«NeA«hewes: fidtaMb»
»ll]e, Paealté dtaSetoaeee. Hallt 
du Loi- - 

Paai 
Parit.

TariétAe. ~  4 8 hearea t\9: Qfmmà eaecée de 
U. Delprsde. lilutionBlita et imitateur d'oiseaux,-> 
('•oncert varié par toote la Iroupe 

Première repréaanlation de } Ltt trtis habite, 
opérette,

iP O N D A N oJ f
G r^  — Chevalier, baron, vioamte, comAa

I.C . — Âdrettex-vont A M. V. V.
Lefort .Reomont. — Deax aanoaces 

eoMraient 1 fr. 90.
^  M. ~  U ne a'ngit de la quealian He«4ikr itie,

' e affaire vout pouvea aoot laa faiia ftarewii 
ttt P««r*>

Î X .
AaM

‘l î ï r r ?

1 : 7

C O If T 0 ^ A ¥ r0 1 «^ S

Sirop da Rallbrt iodd da Orlmanlt, 
dans lequel l'iode est 4 l'élat de combinaison 
Intune avée le sac da Raifort, est une sorte 
da paaaoée poor les earants, qol etf éprou
vant da sotte la btanfaisante Inlltience. Aussi, 
les écoulements par 1« nex ou le» orailles, 
rinflammation, ls rongeur des paupières, les 
gourmes , les boutoas. le gonflement des 
glandes <!u cou et les croûtes de lait, signes 
cagtains du lymphatisme, guérUseot>ils tréa 
vite, etle plus sooveat ians autre traitement, 
^■^l'usaffa régulier du Sirop de Raifort

OMiptioDs priiiléglé̂ s det ftliacs
Iæ Société ro-ituérettée de» Tabaci portu- 

gai$, î toeltra le 25 avril, sous sa a»rHntie 
directe, t2û.Ü0Ü obligations 41)2 OiO de uÜÜ fr. 
G »  titres rt^porteront 33 fr. 60 l’ao, nets 
a'impdta, ils seront émis i  437 fr. 50 et 4 4æ 
franes complètement libérés. Ils donneront 
donc 4 ce prix ua revenu de 5 17 0[0 et si l’on 
Uant compte de la priae de remlraursement 
&'«1 0|0, n tt  tTimpôU. Laa plu» graad» éU- 
bliMementa Unaaciera de Pari» prêtent leur 
concours 4 cette émission. Las obligaUons 
de» Tabact portugaii anroat le doubto avan*

affectation uwctale da leur servlse d’lji> 
térét et d'amort{MnmeDt la produit dn mono 

le des tabacs. Da telle sorte que le» por 
irs de ces obïîgakont privilégxétt auront 

la certitudt abtolw, quoi qu’il arrive, d’étra

avrat le» actionnaires de la Société cointé- 
r«si^«, le prodnit da l'impdt sur lee tabacs ̂  
Dailleurs, les merveilisux résulUts des Ta- 
Mes italient tt ottomane sont 14 pour 
qnerl’aveolrde cette excellente aflura.

MùavtUu à te ^a in
PMniére entrevue entra flaocés.
Lapone homme & la jeune fille

de m’avoiraijcepté.,.
— Mai», monsietir,.,
—'Cedl que j'avalk déj4 été refusé par plu» 

de'vfilgt'J«nne»fll!e»..,
Tfite de lajlancéet

Un secrétaire de mairie a reçn 1a lettra 
saivante :

« Je vous prie de m'envoyer mon extrait de 
aalss&nce. Ja sois né en lm ,  le 16 février, 

ir uoe feuille de papier libre. >

Extrait d’un prospectus recommandant 
biberon : i

c Lorsque l’enfant a fini d«.tét«r, U faut 
dévisBer «oigneubement et le mettre dans 

a en<lrolt fraid, par exemple sou» use '

F O I R E  D E  R O U B A I X
MtMunas Russes. — Boalevard Oanbelta 

(n t Ptarrê e-Roahaia). toa, nandet Montagnes 
Rmbss és Parit; 260 métrea A  pareours. aller et 
ntoar, prix da voysge, 80 ceet.

Comüé radical-tociaUett de Roubaix. •> R4«>

Ordra da joalr; l^fun dM prncét-'V''rt>:ftix. 
Manifeitatioo du ler mal. — Nomin tion des dtté- 
guéa. — Kéesption dea oouvmhx aJUreata.

Ferblanhert-aÎHffueurt (Chambre syndicale).— 
Axeemblée extraordioaire. dimanctie A ébeurai. an 
local, place Varto aaa Gbiooto».

'u rimnortance de celte réunion tous 
«  < ton! iaitamment priés d'y atstotor.

■ . »ANa 8UCCVRSALB
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10.000 A 5.6n 
Aostialto A B

6.000 A 6.85 
Apréa Bourae
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FUNÉRAILLES
Lét pertoanes qui, par oubli. n'Moraient pas 

de lettre de faire part de li mort da 
Madame

joséphina-RoaaUa L A  M A  N 
Epouse de Bdouard LEBAR<)Y 

Décédée ARoobaix, U1» avril 1891, Jint aa soixante- 
se^iua aanée. sont priées de comidérer to pré- 
Seat avis c( » bs nae invitoüon d’asatotar aus 
CONVOI et SERVICE SOLENNELS qui auront 
Ueu le Samedi 18 avril A 0 beuret du matin, en 
t’é îsa Saint-Mtriin. sa parois»#, d’oA toa corps 
'era conduit ou cimetière de ta ville, pour y élre 
inhumé

Dm Vifiiet tfmni célébrés le VendfwK 17, 

Lilto,
heures du s 

semblée i . 
huit heures t

«ÎAT-C IT IL DR ROOBAIX 

Naissances da 16 Avril

boorg 70. «  misa Lecoato, rue du Tilleul 144. -  
rue Bernard. -  ClémanUna

..... ...... --- du Fort.— Fernand Debrqto.
raa de Soubiae. — Aithar Da Meers^msn raé 8t- 
Louis 90.

Du 17
L4o«di« VanwaUsghem. rue BoffonlS. — Jean 

BntfeS^rde d»Dœatn96. -  Léon Marécaax.rue 
’ l̂utaraoe 31. — Osear Burto. HOMJMea. — 
Mb̂ es Vaaalseakista, id. — Pierre L«<m, id .- 

Pemand Delvirae, id. — Camille Vantehasislhoat. 
boulevard de Meta. — Adolphe Debam, rue de 
l’Epeoto. — Henri Loacbear. r«e de BAbune 4. — 
Victor Durieux, me Roasini 15, — Eugène Dandri- 
nu>nl, rue de Flandre 7.

Déeét da 16 avril 
Léontine Lamsrqne, 3 soi 10 mois, rne de l’Hom- 
atot. -  Fraa«ols Psal. 41 ans 6 moto, smàoyé 
commerce, rue d'Arcole 28. — Elodie Vorbrug-

•.00» A 1.075

« V i s
'AHitrtt n. 3 

Avril 5.000 A 3 80
.\prës bourse 

JaUM 10.000 A5.ti«
r<ilBl: «lOftVMtoa. 
leodanee SooIim|̂

, fo rn a i

L * m t a  ■ I 

jm ÿ m .m .u itr ^  m .,.;  M O T 4.

Arm,* w  OfO; B>a i.1 »0 f < »..•« 6.4S OU. 
0(6. e.'««i»»r» 5.60 afa, aw ■■«nw. i.flO M: énaac».

■Mme» au:e»i»|i»'e{ljri!^:f 
CEREALEs' a  FARINE»,

PARK. 17 Avril. -  (JdplaM tpétimit^

CavaBl..' ( »  v5| «  75|llai-Ju{a. A6 tiS'.
•Ui......  W -.Wi5 - l é  deaia- 85 ..* -  L

MttfatCsiMl: lâ -  (M M taa: «.g#» 
•Ma* —T «d M »

Uaàtaai.. 80 50 agSM^-Juin ?iu>5 . . . .  
Mai......  a > «  - ' . . t é S e ^ i .

Raifle. «  TeadsaM
gnraai.. t lM  U % M tU itin .-----iOM

......  W 6 0 -----4dem »i,:-------------

de Moaveanx 32. — Pierre Lepen. 
ue de Ma Campagne 76.-EJouard 

Sanders, 18 mot», rua Turgot. — Frédérics Van- 
denaeuton, 80 ans, me dea Loagues-Halas. — 
FlorsaUn Ds)bar,7&sns3 moit,jouwaltor, Qraade- 
Rue. — LooU Dufoar, 57 ana. màntiator, Httol- 
Dtoo. -  Marie Bonbear, W aoa. laéitoftére, ld. -  
Odito Oaai. 88 ana 4 aai^ «aliaiel|éi« b^aard 
Beaorepaire 298. — ilor^ae Vtaheeke. «  molt 
15 joursTrue d'Alger. -  Hélène Qeldbol, % |- -

B t o L f a # f t N  L A i r m a t t
A f  à.'

O E  R O U ^ ) ^ T b Ü f = i C d l N G
du 17 Avril 

Coir'ofidnto de 4 hiaiea 1/
TypenM:

Cours préc 
Avril . .............. 5.

JSi S;
: : : : : l.

a mois, me de Tanto
Du 17

l.rtKJUI«l I»». . . .  -, ______
Palmyre Deprate. 36 ans 8 moip. bobhieaae, r.. 
d’Arcole. — Julea Beele. 47 ans 7 moit. piquenr de 
travaux, rue de Flandre 88. — Jeiooe Degand, 
Sljoara  ̂rue de to Ptoacha-Troaée. -  Ga^ne

Il Maria Delfosae, 31 an», sana profeasion

Octobre
Nevaaibre
Déeembre

.........l » - r . . L » „ J . »

i i

. . 5.47;i

Avril

J it
Juiltot
AoAt

rm k -

I O U R S E  O C  Ü U e
P » 17 Avrü un

Msfftié très toil*lB.-“ ^ ^

W  ‘ « î * ?  U »  i  in jm  1 i^an. •
“  * “ ■? • *u p r » »  '

u  .,rti v »c  o „  i ,  w » » , » , * » , .  t i 't t 'f , :

1 1' . , .  J..W -W M  lO l I
m h j r u  o c  a n u x M x a a

ét IT itfR

t » ‘ ÎSfi{:iSjSi5Sïta‘j î  Ï - -
-  i in i .  lol 15 I o S S I iK  ~ Z

■ s a i i i i  I - ,
B U L L E T t H i 'r t M X Ü i a é ^ i *
Le narcbè a été anjourd'hui irm i.'ntm .’_  ^  ptMaw>
f-et vena»ats oat ■

B S S f -
sod*. « . . « U  .

•TAV-om L O f  T en M om o

Pe«illetM ds rÂ¥tMr d

T R A H I E !
MtmMm-TturetMf u  nait, deux années plus tard, d’dubUer Ql

sa ftnm» s'il na voulait pa» faire Biebtôt 
r«xpéri«nee, lui-méiM, du tamps que Iea 
lemmea se »ouviennent; M.de Bienic sa ren* 
dit d'ailleurs fort docilement 4 ee conseU trôs 
»age. La âèvre de passion s'était éteinte.

Peu 4 peu, à mesnre que la dtféraace d’4ga 
s'aacosait plus profMids, Marthe s'éloignait 
ds son nuri qui, iui-métne, son amour eal* 
mé, retrouvait, non sans plaisir, ta» habitu
des d'sutrefols ; ils en étaiant arrivés 4.vivre 
amioafement el poHtlquement. Tont d*abord 
la jeu ir  ietaase avait revARDqué daof aa 
nouvelle extatebce une indépendance abaolue 
et M. de Bienic dut eéder; — poi».pen 4 peu, 
profiianA ia Uanqntthté ^  aonft*
nall 4 h  Htfl**«té,^l« imposa daa» »on m4- 
nsge loules sea vatsDlé», régeant ejK mal- 
trasse absolue; eü) avait oomaeoc^.^r 
éloiga^r .leara deax ehaahcea poor lalMai 
vivra 4 soa mari sa vie deoerda ; maintenant» 
daas tenr grand HdtaT dé l’aveaoe Friedlàod, 
M.»da Bienic oocopatt an odté da la matoon st 
madame de Bianic l'antr» : U séparation était 
complète.

Büe avait vécu ainsi, peOdant dix an», 
ignorant heanoaup de l'existaaae; le mariage 
ayaat été ponr elle une obttgatlon souveot 
pénible, quABd M. de Bienic avait repris sa 
UharU, loi lalsaaBt la stsone, aOa avail aa- 
septé cette «éparatlon commp on soulage- 
aoant Ttéa aimable, (rès spiriitslle, très aa- 
Waréa at très courüaia, «Ua pronattaU capsa- 
dankaa tova les aelsa da> sa Ti» aaa arriéra- 
penséa de tristasae, on feanÔ diaat d'i vide 
ifu'elle ne pouvait déSair. ■
. Bt taat 4 eoop. la fempe «pl tMnmeillait 
«n aUabfBsqaeMsot s'èUit réasUUa un Joor, 
hravaat tout, briunt toutea lss eatravae, 

plads làs eoiTSBUons s’U

pourtant alla avait eastd peu 4 pau de 
pleurer, un aalme relatif a’élait tait daoa son 
asprit : — elle réfléchit longtamp», etan qu -̂ 
qaes heures, dans eelte téti 'de Jeune flOe, 
presque d'enfant, une véritable révolution 
B’opdPidt : Cétatt eomna nn voiis qni aa dé
chirait i po monda, da la via qu elle naaaa* 
naissait pas enoora, aHs ao# una sorte de 
mssenUmsnt; sa beauté doat quelques hea
rea anpiarhvant eU«̂  étaù »1 fièxa, IMrayoit 
mainteaant comme u»>daAffir saa» ègai... ; 
slle eOt iMaque ddUré être laide t

Le tomitmain, suu» oo prétexta fo*Ba,
Marthe a^itreeoiidaira cbez »a m ^ , — a» 
dèeition itaft priae farmeiMot.

^  A»-tn rèpondo déflnittvateent 4 M. da 
BieDicf dlt-aH» 4 madame Faolar.

-  Nbn, pa» w*«of».
_  Bh biaa, j'al réfléchi, petite mère, j ’eo- 

aepte. >
MaAme Fontar l’emkrsaaa longnemwt 

sans répoadre, étoanée da se sentir ioat 41  ̂
loto hahreosa at attristée, avac on remords', 
presqua lentéè mnialaaaal de diseasder sa 
fllle, -A see terredrs la reprirent ao»sl'
Idt, ellé ss tnt.

M. da Blaaie, très èpri», flt 4 la JeaM 
tammd’rexlstenca la pla» hearau»e qu'eUe e44 
rivé, ai Martha pal troavar dan» U saU»#a»' 
tioa da loxa, et dan» le» platolr», une sorl» 
de coinpan»aUoa 4 an msriage dispropof» 
ttonnéa. Pourtant eatU nouvalU vto avafl 
apporti nn trouble si sériaox dans to saaté 
da M. ds Biaafe, ^  » A  médartà lai otd<m^ p M  4 /ooisr

ret» fallu; la passion Tavait envahie, trans- 
figurée, transformée et sod» les baieers brû
lants d*nB homme jeone elle a'était sentie 
una.eréatara qu’rtle ̂ aorait.

Au»»i quand le mariage de Jules de Ber> 
banne se troava annoooé, le coup fut d'au 
tant plus «ruel qu'elle s'y atuadai^ maina
-  eHe avait bien réfléchi quelquefois 4 oni 
séparation posaibla. mai» alto a'était doaaée 
avec tant de pa»»ioc, eUe avait mi» dan» cet 
amottf taol d'elle-méme, elle se croyait »i »û- 
rement aimée, qo'elle avait eoogé 4 eetle pro- 
Stabilité oomme 4 l'Ulte de oes cbosas aux- 
({uelle» on pense, que l'on craint, mais qui 
qe se réalisant Jamais.
>Bt bnnquemeat, e<.t amnai était partt, 

l>bandonaaat 4 la aolitude, 4 la Tia creoae 
â l nonde, la laissent tout A ta blessée 
(hne son cosor et daa» »on amoâ -̂prppre. 
teito, eUaa’effrayaH 4 l'idée quemtfhtaahDl 
la héte étatt 14eh  ̂^  aile, et la soUtada do 
faysrJ'époaTaatatt relie sentait.4vaa<tsMeur 
qua, par ennni, elle oéderatt eneore, qu’elle 
tOBbstait aa^our daaa Wli4kraa#iia' M re  ;
— et poartsat soa amour ^eraiitaftt De s’en 
accommodait paa, slto n’en voulait pas d'an- 
ira : e'était lat qu’etle rèelamait pendant iB» 
heures dinsomnies, paséèas 4 ae loa^r aur

Ut; e'était lai qu’alto déainit de toute la 
foree de f̂on, être paj^an4,#t jd^nt. Plo» 
qaa jamais aile aimait, elW'voulait ; al, dsna 
calte rage, eomme tl semblât qu’un pa« de 
haine •oulacsralt soa ecéir tualadé, etla -ar 
preaait é déleftor, sana trop aavoir poorqnoi, 
la Jeûna faanM, choae inDoo«nle de eet irré- 
parabto mslbaur.

V
Üna année avait pasaé, Hétoaa était mér#̂  

d'na groa garçon de dmix noisi'U vèâaads* 
eet enfaat avait été aa graad éréaeaaat dan»

la familli*, on proclamait déjà partout que 
cattonfant était la portrait de son pére ; — le 
aéèage de Maurioe «t de Lucie, par contre, 
en étail encore & alit n̂dre d»» asp^nces ; la 
jeaflefemm4> ne s’en chftjrrtnaftnullement; 
lesknoisde marisge n tivait cn rien changé 
samcuraciére léger, «i'i uliurcs de petite 
qaelte, son insaliabto i»e»oiB do plairin», d*a-

asemant.
Elle ent aimé un enfant comme une pou{>é«, 

poar l’habiller, le déahabiltor, éa 
pnta^er.mai^la matoroiié-jtefiipyAitAvie. 
so4 oarMfl» de soin», avao a «  reuponAMli- 
té»| enfin la perspective de deuivurer plu- 
»ietrs mat» la taille déformée, de ptrtin 
pe#-élre de sa gt4cé bn peu mièvre, lui fal* 
saî  redooter ee que sa s<aur avait attendu 
cooémeunejola.

l^deux ménages, paraissant seeomp^ 
tor,i vivaient en K»mme dans la meilleure 
intoUigaace, e| HéUnafoi » étaH tont d'abord 

peu effrayé» de voir »a »œur renir habiter 
la BAème maiaoo. s’ea voulait presque main
tenant de sa naovaisa psnsé̂ . Hs Vivaient 
t ^  les qoatr«v
qu'ua nuage ae fût élevé. En réalité, il n’y 
avait que deox tétar poor Impoaer des volon- 
tée : Julaa 4 qui son entrain, son esprit tou
jour» en éveil et eon expérience plus grande 
de la vto. donnaient une iaflaance qne son 
beau-frért ®a lai dtoputaft pas. el Lode qu’oa 
tipiUit toujours uaps* aa «niant g4tée. dont 
oa ^sait cacora. çapricea, eomme au 
t^ps où elto habitait la maison de mbn 
Ira. 4
-  hilia., dluti iM i i  .a r.«Dt, mI toii- 

jorn  d. l'.Ti. 4. rt MMriw <•
r,Tit d. toQt 1« moAae.<Ci 
tilM WMUltW.
at pa D, Im  «onettliftil pés.

Tout contftbaait l  mtintair dan, tafa- 
mlHa cUtriMnnaDtt nnlon qa'WK d UrMce 
d . « r i « M n M l  aociuéa uOI pu raeUemint 
aU*rer: IM a ., qa» l »  mMMll daraiit Im 
dtrnlrn moi, a im« groMMit aaHi ptelbl. 
coD<hffliil>» an i.poa, avait éti tréj entouré., 
trèa cboré̂ .; «ille «n avait c o^ rv i pour ao» 
hMU-fr r̂e ot ,a Hsar uae „cdQttai.aaD^ 
n̂fwa. Prrs<tu.̂  ehaque Mir, il, venaient tona 

deux dîner avec alla. Eat-ce qu'on pouvait 
nbaRdonnar la malade, 

a »  «füntjt-l/aliatw longj^ aalla
à tnan^r"flr^?lalent de bona momenla de 

ijo'on aplwrtalt (  la jaan* lm m . pout 
lai faire ouljllu Ua )o«ni«aa qoali{u«M, lon- 
gnaa da «>l»n^. HtUae «-e» naontiaJU-au- 
Uni plua touch^aipi», tontea adomN 
atn , aan iaatilel d. femme k l  IUa«l;,cra>n- 
diajMiir lal laa anaala d'ua Marnai'ùta à 
tâta.

EHa avait biaa conaelaaca fua leur, earao- 
l* fa  dllMuleit tbioliiivant : U avait tou- 
ioara <M Ma mondai,; aa Uni oMMaaU 
avant tout t  «m tamt<nment, c'euit I. 
krult, la lumière, il brlllau d'alllaara pa, aaa 
aatrala U ot Ton a'amualt; et, reveau chu 
tul, aatit avM aa famau. rhoaaai*.4HMgaait,' 
incapabla da diealnulat nne hupmaion da 
faUgoedeUaollluiIa; -  aUa, au eonlcaira. 
avaH va. avac U aatoanca da aoa anftati n  
dé^oppw dca ipiëJlflT contempktlvea aalu- 
nllaa, ranoar d'aM via U*a aalaM,tiM Ik >- 
qaiB..

aile a'Mail d'abord t t n j » .
da n  toaaè «n'alla aeaUit cnuai aatn lawa 
(olM, iaanaapinnioa,, H puia IfflatSt «%. 
“»«»an » à la vai, flato d-«r>rda at d 'au.» 
tiona»atna<Ma, rfla iVaii raUtoat>aa 1 
PM aaa laqniMa*, aVkit lapfaaM 4a aa

paa apiicèciarla baabaw Mn«aM*4aa»aU»u.
jaalaaan : aea ctrtiM  ^dlalM» a

CnKlrc)ttew)fd3tie^ B j,,!,. UmmKhS... 
bal auqaal toa daaa aséaafii m u m
Jules était

— Alors, noas allon» noas Ihtra trté M la ' ■ '
> »oirf dit41 4 HMfne. ■ '
BUe s-étail priw 4 H ». Vraiment avaiwi ' 
•o sincèrement qu’eUe pouvait s'abeantar*
D6 nour^ce, laiMar »o « e a fa *â «^ 4i * l *  
“ * iiuit f

cloîtrer, 
w tnt-ç»
ivait [,rm4 la tbnckad'ulfWlaat;; . ..

Noo, c'«ù inuMa; tu Ina Imt aMl as
«af*oa ; » «  «a  tfooBrtraa oa fa . ( ,  a*CM V». ^

u«i^%.,éa«Flioaa. .
Kt inainteaaM, «UU iioavaU 

It t it^ lïa c

it « w »  U laMatait. W  r a , , ia W  da a. 
Itrar, lui oïilhil da la aoBdaita t  M U
(tll-ç« fa ’« 4  liMra teqlmnt, aOai taL ‘■ il U k̂ aa.L. A

qoer n t̂ti . ■»•. U é|toa»aRaaMrit"*” ^
na eaatiBMt «fMaiBirtoa i  aa m ^ a T S l i : ?  
oba(a>a<kma â Blwle. o i U mtm.
para dapak k b  laariafa : — laimeëMiM,bl*ji 
«  avait déaM k  prèaasaa d'HiUaa à æ «* 
tHr, aoouaa . . . — — r i ii

1^  »  kmII rm».» 
»>Ô(IUraMca,abk i »  toat, mém» t v i »  ■

okMalla, faitta *  fa rtW M  
nnoDkih laloa M coiaaHttr. toaUn la a ^  
prvMkaakt U r a v a l t a  . l »W i ~
)obr/'agpaiin4l daaa aaa nalana anta. S r  '
avaiaa) 4aka*(\,laraat aa tawaa 
p e i^ ll iM lM ,*  M, M ea p rtaa «> ,^ a ,a r > 
raaaaati aHiadi«bla taoiloa, aaMW k  M.

r a S a t i n a - Æ
- r » * - ' M u n  PU..


